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Dans la série « migrants de compagnie », voici la formule de
la colocation.

Des  associations  jouent  les  intermédiaires,  cherchant  à
placer les migrants auprès de jeunes colocataires.

On ne connaît pas bien les motivations de ces dames : Envie
de changement ? Recherche d’histoires insolites à raconter ?
Tout cela est assez flou. 

Omar, quant à lui, a décroché le cocotier.

Accueillir les « nouveaux arrivants », comme si le processus
allait  de  soi,  comme  s’il  s’agissait  de  compatriotes
rentrant au pays…

L’histoire ne dit pas si les jeunes hommes  en colocation
sont sollicités pour accueillir des voilées ! Non en fait,
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ça ne marche qu’avec « femme cherche homme ».

 

L’association Singa se donne pour mission de tisser des
liens entre Bruxellois(es) et nouveaux arrivants. Avec le
projet Comme à la maison, elle permet à des réfugiés de
trouver un logement. Reportage.

Après s’être accordé une grasse matinée, Omar file sous la
douche et enfile ses vêtements de sport. Il s’apprête à
aller courir avec l’un de ses colocataires. Rien de bien
surprenant  pour  nombre  d’entre  nous  mais  pour  Omar,  ce
train-train est une aubaine. Originaire du Sénégal, il s’est
réfugié en Belgique voilà plusieurs années. Après plusieurs
séjours dans des centres d’accueil à Bruxelles et Charleroi,
il s’installe dans la capitale avec l’aide de l’ASBL Singa.

 

“On  mène  des  projets  pour  tisser  du  lien  entre
Bruxellois(es)  et  nouveaux  arrivants.  A  force  d’être  en
contact avec des personnes réfugiées, on s’est rendu compte
que le logement était l’une des plus grandes problématiques
rencontrées : sur quelle plateforme aller, quels sont les
codes pour discuter avec un bailleur, ce n’est pas toujours



évident quand on n’est pas né ici. Et puis, il y a pas mal
de  discrimination  lors  de  la  recherche  d’un  logement”,
indique Chloé de Singa.

 

L’association lance alors Comme à la maison, qui met en lien
des  personnes  réfugiées  qui  n’ont  pas  de  solution  de
logement avec des colocations bruxelloises à la recherche
d’un(e) colocataire.

“C’est très accommodant. On a contacté Singa parce qu’on
voulait  une  colocation  axée  sur  la  solidarité  et  la
multiculturalité. On a eu plusieurs appels pour discuter de
potentielles personnes à héberger, explique Tinne. On a eu
trois propositions avant de rencontrer Omar et on est très
content de s’être lancé dans cette aventure !” [C’est comme
sur  catalogue  :  on  choisit  et  l’association  livre  le
migrant]  (…)

 

Outre la mise en place de la colocation, Singa assure un
accompagnement à chacun.

 “On reste à leur disposition s’il y a des questions ou des
malentendus  et  l’un  de  nos  bénévoles  aide  la  personne
réfugiée dans toutes ses démarches administratives pour que
la  colocation  n’ait  pas  de  travail  additionnel,  précise
Chloé. C’est un réel tremplin pour les personnes réfugiées
car  elles  sont  dans  un  cadre  sécurisant  et  l’immersion
culturelle  et  linguistique  est  très  intéressante.”  [Tu
m’étonnes !] (…)

 

Pour répondre à la demande, Singa est à la recherche de
nouvelles colocations avec une chambre libre et curieuses de
tenter l’aventure.



“J’ai beaucoup d’amis réfugiés qui n’ont pas encore trouvé
de logement. En trouver un à Bruxelles est un casse-tête
quand on est Belge, alors imaginez quand on est réfugié !
Pour nous, ce projet, c’est une belle opportunité donc si
vous avez une chambre disponible, n’hésitez pas, conclut
Omar. Nos cultures sont différentes mais ça permet à tout le
monde de découvrir de nouvelles choses.”  [Voilà qui est
dit].
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Singa, association tentaculaire

“Aventure humaine, citoyenne et solidaire, le groupe Singa
Lyon rend possible l’accueil chez soi de réfugiés.
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https://www.lyonplus.com/actualite/2018/02/27/singa-cherche-de
s-familles-d-accueil-pour-des-refugies
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